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Adieu, vieillard illustre, adieu, je te salue ! 

La France, dans Paris élevant ta statue, 

Se souviendra qu'un jour tu sauvas son drapeau ! 

Ceux que tu lis pleurer sur Elvire et Laurence, 

Fussent-ils d'Outre-Rhin et jaloux de la France. 

Voudront de leur poète honorer le tombeau ! 

LUDOVIC I>E VAUZELLES. 

3 mars 1869. 

— M. Brossette ayant donné sa démission de président de la 
Chambre de commerce, la Chambre a dû procéder à une élection 
que rendait difficile les hautes qualités de celui qui se retirait. 
La Compagnie, heureuse dans son choix, a nommé à l'unanimité 
M. Louis Guérin, un des hommes d'élite dont notre ville s'enor­
gueillit. Cette unanimité des votes s'explique par l'absence de 
M. Louis Guérin. S'il eut été présent, nul doute qu'il n'eût eu 
une voix contre lui. 

— M. Gilardin, premier président de la Cour impériale de 
Lyon, est nommé premier président de la Cour impériale de Paris. 

L'éminent magistrat va rejoindre cette pléiade de Lyonnais 
illustres composée de MM. Devienne, de Thorigny, Lagrange, 
Falconnet, de Marnas, Grandperret , Valentin-Smith dont le 
caractère et le savoir font si grand honneur à la ville de Lyon, et 
qui montrent à quel niveau s'élève la magistrature de notre cité. 

— Des bijoux gaulois et romains du plus haut prix ont été 
trouvés ces jours-ci dans une gravière près de Brou. Des boucles 
d'oreilles en or, des bagues, mais surtout un admirable bracelet 
en or ont éveillé la curiosité et- l'intérêt des archéologues; le 
savant recteur de l'Académie de Lyon les a examinés avec le plus 
grand soin et les a proclamés précieux. M. le maire delà ville de 
Bourg s'est empressé d'acquérir le bracelet qui deviendra une des 
curiosité du musée. 

—Nous avons reçu la suite de la Nouvelle intitulée : Le baron 
des Adrets. Nous allons en reprendre immédiatement la publi­
cation. A. V. 

AIMÉ VINGTRINIEU, directeur-gérant. 


